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teurs, installé dans une 
clairière, 

Vallon· Pont-d'Are, S 

(Collection SLAMAPierre) 
(Collections MARTI André- SERRET Patrick) 

· juin. - Les je\1nes spé· 
léologues lyonnais pri. 
sonniers da.ns la goule de 
la Foussoubie sont tou• 
jours au fond de l'antre, 
Comment se eomportent­
Us, s'ils ont, comme on 
l'espère, h'ouvé refuge à 
l'abri des eaux gron• 
dantes d� la rivière sou­
·terrainè, maintenant que 
leull's vivres s'épuisent 
(ils en avaient pour cinq 
jours). Leull'S eompagnons 
restés à la surface gar• 
dent confiancG, mais c'est 
avec anxiét·é que tous 
ceux qui sont là près de 
l'entrée du gouffre inter· 
rogent un ciel qui reste 
désespérément çhargé de 
lourds ·nuages qui s'abat• 
tent en averses torren· 
lieUes. 

Plus qu'un jour de vi••res pour les cinq "spéléos "prisonniers du 

gou..flre tzrdéchois. Des pluies torrentielles empêchent tOJ{jours toute 
tentative de sauvetage. 

Les cinq pri!wnniers de la Goule de Fou.� sou hie n'ont plus qu'un 

jour de vivres. L 'angoisse grandit aux abords du gol{[fre où toutes les 
pompes de fa région vont entrer en action ce matin. 

li Ill LA SUITE EN 4 "'" P ?�GE 

4 ------------------------ LE DAUPHINE LIBERE JEUDI 6 JUIN 1963 

Les cinq prisonniers de la Goule de Foussoubie 
n'ont plus qu'un jour de vivres 
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Ce matin, le débit du torrent 

avait se.nslblement décru. Pas assez 
pourtant pour envisager, même 
avec l'IIPPOlnt des pompes prétes à 
entrer en action, une opération de 
sauveta�:e·. 

L'entrée dans la goule reste 
lmposslble : ce serait vouer à la 
mort ceux qu'on lancerait dans 
une aussi folle entreprise. D'ali­
leurs, Pierre Ageron, le spéléologue 
valenthiol� bien connu, lnve1.1�eur 
de l'aven ·.\fanal, qui participa a\·ec 
Cordier, Trébuchon et d'autre! au 
sauvetage de Jacques :Sool, victime 

L'angoisse grandit aux abords du gouffre 
où toutes les pompes de la région 
vont entrer en action ce matin 

Le club spéléo 
de Bourg-en-Bresse 

à la rescousse 
Bourg, 5 j uin. - Cinq des 

membres du olUib « Slpèléo , de 
BO\l,rg-en-l}resse sont partis hier 
en f.1n d'aprèls--mdoi à destlina" 
tion de La Bastide-de-Virac. 
aflm d'aide<r IL porter Ee<:Ours 
aux clnq jeunes &pèléOlogues. 
lyan.nais Oloques pa.c les e-aux. 

!Il y a quelques annèe<s, près 
de Torcieu (Ain) Hs avaient 
rèu56i le sauvetage <100 freres 
Ra,n<ioln.g. de Lyon, égarés d.an15 
une des grottes de l'en'<ll'Olt. 

iiih?iè ·' :'.i :;'c�;'li' (,Iran:! 
:"N ,... 

M. Boulon, adjolnt au rlirecteu:· 
dép;M"temeil.t af . des cenm-es de se­
cours, M. Ageron, conseiller génë­
ral, maire de Vallon. Avec Pierre 
Ageron et les autres spéléo­

d'un terrible accident dans cette lognes pTésents, dl\'erses solu­
mème g>rott,e, en aof1t dernier, et tlons furent étudiées. On avait 
qui a pris la dlrectlon de la Jlartie · pensé couper le torrent par un 
technlqu� du sauntage · (le capl- barrage dressé sous le pont fran­
taine Labatud, de la Protection chlssant la route. L'Idée fut écar­
clvlle, s'occupe de toute l'o·rganlsa- tée, une rupture de la digue, au 
tlon en surface) , est formel : · moment où les sauveteurs allaient 

" Je ne lancerai les e<tUiJlCS que pénétrer dans la goule risquant de 
lnrsque .la décru e sera suffisante provoquer une catastrophe. 
pour que l'opération, dltflclle. On préféra tatre RP!lCI à des 
puls,se être tentée sans risques moyens de PQmyage puissants et 
é\"cutuels. Il Y en am·a bien assez on eut recotrrs aux en�rtns de Pler­
romme. ca. » relatte, de '\farcoule et de la c. :!". 

Et 1\1. Hostelng, préfet de l'.,rdè- R., qui arrivèrent dans l'après­
che, qul s'est rendu sur les lieux, midi. Avec les moyens en place, 
a pleinement. lliJNOUvé ce polnt de t.OOO mètres cubes hèure pourront 
vue 'd'un llumme. dont l'avis est être pompés. L'entreprise sera 
particulièrement. autorisé en la ma- amorcée dés que la "Iule aura cessé 
tière. et que l'lqtensHé du torrent aura 

Pas de hart-age 
mais des moyens 

de pompage accrus 

�� JtO·fflsamment. 
Un V.étlmlllil.. calllJ) est vrg:l.8)e.P 

près de l'cntt"ée oc la ca,·erne. U n 
pelot.on de 31 :;radés et �rendarmes 
de la seétlou de: PrlY115, un autre 
de 20 t1J1lt4'..s de la ·seetlon .de Lar­
�entlêre font· assurer sur les- fieux 
une liaison radto avec des élé�nts 

Le Préfet de l'Ardèche était en· de la brigade motorisée de Ptt vas 
touré de -'1. Larraoul, sous-préfet, et de la b!rlgade de recherches. 
qui est sor les lieux depuis le pre- .\ux corps de sapeurs-pompiers 
.mler jour ; M. Souteyrand, lngé- présents mardi, le corl)s du Tell e!lt 
nleur en chef des Ponts et Chaus- . venu prèter main forte a\•ec les 
sées, du Directeur départemental éléments de Pierrelatt-e, Marcoule 
des P. T. T., du commandant de et de la C. N R., venus avec leur 
gendarmerie Bertrand, des capl- matériel de pompage. 
taines de gendarmerie Fauth ct Dans la nuit, 3 à 400 planchettes 
Plerrln, du capitaine· Labatud portant snr une race : « Courage » 
(Protection civile), de M. Port<', et. sur l'aut.re " Espoir n ont été 
!llrecteur rie ln Prote<'tlnn d••lle, l�n<'�<'S �nns h goult'. afin de ll'n-

Le prejet de l'Ardèche envisage avec M. l'Ingénieur en chef des 
Ponts et Chaussées et les groupes de secours les possibilités de 
joindre les cinq « spéleos ». 

+ LA goule de Foussoubie se trouve dans une région riche en+ 
grottes et en avens, dont les plus connus sont ceux de Marzal 

et d'Orgnac, sur la commune de La Bastide-de-Virac, à quelques 
kilomètres de Vallon· Pont-d'A re. 

Pour y accéder, de la vallée du Rhône, à partir de Bourg­
Saint-Andéol, la route se déroule pendant trente kilomètres, sui­
vant un relief très accidenté, dans un âpre paysage. 

La physionomie de la goule de Foussoubie, selon les spéléo­
logues, est la suivante : deux marmites. un saut de trois métres, 
un autre saut de sept mètres, ensuite un puits de seize mètres 
qui descend sur une coulée stalagmitique, un passage étroit dit 
« de Joly », un lac qui est une très grande marmite, puis un saut 
de sept mètres, une nouvelle galerie étroite conduisant à un lac 
siphonnant, saut en été, long d'une centaine de mètres. 

Après ce lac, s'ouvre la « Galerie des Dégonflés », où est 
tnstallé le camp de ba.u des cinq spéléologues prisonniers. 

De l'entrée de la goule à ce camp, !.a distance est de si:c œnb 
mètres. et La tü.nivellation de cent mètres. 

ter de relever le mpral de ceux qnl nes seront sur place pour tenter, 
y sont· prisonniers. dès qoP. le débit du torrent sera 

sufflgmme.ut réduit, une descent-e 
Le plan de sauvetage da..-s 1e pnffr�. 

Comme nollS l'a·rona dlt, Pierre 
�eron a pris la Ute des secours. 
en eom.P&«� du �oupe Llltèœ 
(Par!s), Fvrez (Salnt-Etlenne) et 
des spéléologues Corbier et Trébu­
e)lon. 

Un plan détaillé de la grotte a 
été dressé et Pierre A�:eron a expo-

25 colis de vivres, munis 
de 100 lampes électriques 
seront lancés ce matin 

dans la goule 

Une réU.niotn l!i•eet tenue mec­
cred<i eoi.r au siège du Club AI­
Pin Fr.a.nçalos à Lyon. Ellie ave.l t 
essentiei.le.men<t pour but de 
mettre au point une opération 
qui sera ccm'<lulte jeUdi m l>tin 
pa.r les membres de runion 
Rh0<1anienne Sulbaq.uatlque. 

VLng�t--clnq containers <1e 
nour!'li·ture, perfaitemen,t é-tan­
ches. seron·t la.rgués dans le 
torrent. Ohaq ue réciJpden-t poc­
te.ra 4 lam� électr.lqUe6 éelai­
rées, et l'on espère ainsi que 
les oon•talnet-s, porteurs ègale· 
ment de me888ge6 d·encourage­
men t, pourron·t être rCI])éréll pa.r 
les epélêol�es en détresse. 

Les 100 !&.II�tpeS è.lectriquee 
équ1pan t les cO!tlltainers ont été 
o:f!fertes e.u Olub A1pin par une 
grande !Wroe française. 

sé au Préfet l'ordre des opé<ra.tlons 
prévues. Une première équipe de 
reconnaissance munte d'un télé­
llhone partira en tête, une équipe 
d'appui (avec téléphone égale­
ment) suivra. Une troisième sera 
lancée ensuite, qui sera composée 
de plongeurs. 

Sl, comme on le pense, et comme 
on l'esl)ffe, les elnq spéléologues 
sont vivants et ont pu se rérugter 
sur la plateforme de la galerie dite 
du « dégonflé u, Il faudra, a prés 
avoir descendu cascades et putts, 
franchir une voüte moulllante 
avant d'accéùer au premier lac. 

Attente anxieuse 
Dans la soirée, l'attente anxieuse 

se wursulvalt. La tllule tombait 
toujourR avec une persistance 
Inhabituelle en cette saison. Seule 
la fln de cette pluie diluvienne 
conditionne l'enH-eoprlse du sanve­
tage. Aussi. e�ère-t-on ardemment 
que hientôt le ciel s'éclakclra. 

On espère commencer 
les opérations de pompage 

ce matin à 1 0 heures 
Dans la soirée, tout le· personnel 

en place a été libéré, à l'exception 
d'une éQuipe de gardes qol reste 
sur les !leux 

Les pompes en pla� ont été 
ef;sayées, et, si le temps le permet, 
Jeudi matin à 10 h, après avoir 
aménagé un batardeau, le POmpa­
ge contment'era.. 

Rommes-grenontlles et spéléoJ.o-

J. P . .\.l:LET. 
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